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Keith Jarrett : une philosophie de l’improvisation ex nihilo

Keith Jarrett, Inner Views. Conversations with Kunihiko Yamashita, Rising 
Inc., 1990 (tr. it. Il mio desiderio feroce, edizioni Socrates, 1994)

« Le vrai objectif des concerts piano solo est la recherche du 
noyau du processus créatif. Dans une situation déterminée il 
est possible que nous tous venons à connaissance […] de 
quelque chose au même moment. […] L’improvisation est 
quelque chose qui va au-delà de ce que la parole exprime. Il 
s’agit d’une grande responsabilité du moment que la 
transmission de l’expérience est – l’on espère – complète. 
C’est la manifestation profonde d’une ‘volonté divine’ (au 
sens d’une force supérieure). Cela signifie qu’en tant que 
pianiste on n’est pas uniquement le récepteur d’un message 
qui est au-delà de nos idées et pensées d’être humain, mais 
on est celui qui rend possible la participation des autres au 
travers le monde des sons. […] L’improvisation est la façon 
la plus profonde, en musique, pour se mettre en contact avec 
le réel au moment même où celui-ci advient. »   



Keith Jarrett : une philosophie de l’improvisation ex nihilo

Keith Jarrett, Inner Views. Conversations with Kunihiko Yamashita, Rising 
Inc., 1990 (tr. it. Il mio desiderio feroce, edizioni Socrates, 1994)

« A une époque, je voulais contrôler le processus créatif dans 
une forme définitive, en cherchant de découvrir des 
nouvelles choses pendant que je jouais. Mais cela ne 
marchait pas. Je ne pouvais qu’esquisser ce qui était déjà en 
moi. Ensuite j’ai découvert qu’il s’agissait de garantir à la 
musique son propre espace. Quand je cherche à éliminer 
tous les modèles et clichés, j’ai tout de suite des résultats 
surprenants : quelque chose d’incroyable arrive, dont je ne 
suis pas l’origine. Je dois uniquement penser à ce que je 
veux faire. Je tiens moi-même sous contrôle, mais pas ma 
musique. Je laisse que la musique sorte toute seule. J’essaie 
uniquement de fermer certaines portes qui seraient des 
sorties trop faciles »   



Keith Jarrett : une philosophie de l’improvisation ex nihilo

Keith Jarrett, Inner Views. Conversations with Kunihiko Yamashita, Rising 
Inc., 1990 (tr. it. Il mio desiderio feroce, edizioni Socrates, 1994)

« L’improvisation est facile si elle se limite à être un fait 
uniquement mécanique. C’est complètement différent si je 
pense qu’il s’agit de ma toute dernière occasion pour dire 
aux autres ce que je sais et de dire à moi-même ce que je sais 
en ce moment précis mais que je connaissais pas 
auparavant. Ce n’est que dans l’improvisation que 
l’auditeur peut avoir un contact réel avec un musicien, sans 
la distance qui normalement existe dans d’autres types 
d’exécution. Chaque note, absolument chaque note, est le 
fruit d’une décision prise au moment même où l’auditeur 
l’entend. Elle n’est pas écrite sur une partition ni prévue à 
l’avance. Chaque note est dans l’instant même et elle est 
vivante. »   



Keith Jarrett : les concerts piano-solo
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(1973)

Köln
Concert
(1975)
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(2011)

Munich 
2016
(2019)

Bordeaux 
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(2022)

Vienna 
Concert
1991 
(1992)

Paris 
Concert
1988 
(1990)

Scala
Concert
(1995)

La 
Fenice
(2018)

Creation
Toronto,
Tokyo, Paris,
Rome
2014 (2015)

Bach (1987)

Paris/
London
(Testament)
(2008)
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Le Köln Concert de Keith Jarrett : les quatre premières notes

« La chose la plus importante 
dans mes concerts piano solo 
c’est la première note, ou les 
quatre premières notes. Si 
elles ont suffisamment de 
tension, le reste du concert 
vient ensuite tout seul, 
presque naturellement » 
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Le Köln Concert de Keith Jarrett : la partie conclusive 

improvisation ex nihilo ou semi-improvisation ?



Le Köln Concert de Keith Jarrett : la semi-improvisation conclusive 



Interpréter (strictement) le Köln Concert

« Nous avons donc un premier enregistrement d’une performance
musicale, une transcription de l’enregistrement de celle-ci puis un nouvel
enregistrement de l’interprétation de cette transcription du premier
enregistrement, la boucle devrait être bouclée. Pourtant le résultat final
n’est pas aussi convaincant que son point de départ, et la boucle qui devait
nous ramener d’un enregistrement à l’autre ne boucle pas… »

Stéphane Gasparini, « Le Köln Concert" de Tomasz Trzcinski », dans Alessandro Arbo et Pierre-
Emmanuel Lephay (dir.), Quand l'enregistrement change la musique, Hermann, 2017, p. 220.



Interpréter (strictement) le Köln Concert

« Dans le système musical classique en effet, la partition est le reférent
absolu de l’interprète, mais dans le cas du Köln Concert, elle ne semble
pouvoir remplir cette fonction […] la transcription […] pouvant être, a
priori, considérée comme descriptive et non prescriptive [au sens de
Charles Seeger] »

Stéphane Gasparini, « Le Köln Concert" de Tomasz Trzcinski », dans Alessandro Arbo et Pierre-
Emmanuel Lephay (dir.), Quand l'enregistrement change la musique, Hermann, 2017, p. 224.



Interpréter (strictement) le Köln Concert

« Il y a dans les interprétations reprenant note pour note une
improvisation, une sensation de tranquillité et presque de sérénité,
sensation qui indique en creux que nous ne sommes justement pas, ou
plus, dans un processus d’improvisation [comme l’affirme Clément
Canonne] »

Stéphane Gasparini, « Le Köln Concert" de Tomasz Trzcinski », dans Alessandro Arbo et Pierre-
Emmanuel Lephay (dir.), Quand l'enregistrement change la musique, Hermann, 2017, p. 226.



Interpréter (strictement) le Köln Concert

« Les copies même parfaites de Köln Concert ne seront, jamais, Köln
Concert car, ontologiquement, il leur manquera toujours quelque chose, un
manque qui les placerait d’autorité à un rang ontologique inférieur.
[Tomasz Trzcinski], comprenant mal à la fois le rôle pédagogique et fréatif
de l’enregistrement […] il s’est contenté de copier là où il aurait fallu créer
une nouvelle entité musicale dotée de sa propre logique interne »

Stéphane Gasparini, « Le Köln Concert" de Tomasz Trzcinski », dans Alessandro Arbo et Pierre-
Emmanuel Lephay (dir.), Quand l'enregistrement change la musique, Hermann, 2017, p. 238-239.



Improviser (librement) sur le Köln Concert

è http://repmus.ircam.fr/_media/moreno/12_Around_a_Concert.mp3 [long]

… …

www.morenoandreatta.com/improvisation/

è http://repmus.ircam.fr/_media/moreno/impro_koeln_concert_moreno_andreatta_turin_2016.mp3 [short]

http://repmus.ircam.fr/_media/moreno/12_Around_a_Concert.mp3
http://repmus.ircam.fr/_media/moreno/impro_koeln_concert_moreno_andreatta_turin_2016.mp3

